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ARGUMENTAIRE DU COLLOQUE  

 
Les migrations internationales ne sont en rien un phénomène nouveau. Mais compte tenu de 
transformations multiples, elles tendent aujourd’hui à se diversifier et à devenir un objet de 
recherches pluridisciplinaires ainsi qu’un enjeu politique. Dans ce contexte, les processus 
migratoires sont désormais appréhendés comme co-produits par les migrant.e.s en tant 
qu’acteurs/actrices, par leurs réseaux interpersonnels ; non seulement sous l’empire de la 
nécessité voire de l’urgence mais aussi comme résultant de projets migratoires élaborés par 
des acteurs/trices de mieux en mieux informé.e.s.  
 
Ces processus sont étudiés à partir d’une pluralité d’approches, allant de l’analyse des 
pratiques sociales, des subjectivités à celle des politiques. Ces dernières sont elles-mêmes 
saisies à travers différents angles, que ce soit par le biais des politiques d’immigration des 
pays d’installation, plus récemment des politiques d’émigration et notamment des politiques 
de retour des migrant.e.s menées par les pays d’origine ou via des questionnements sur le rôle 
des États dans la gouvernance des migrations et ainsi, sur les flux migratoires. Les manières 
d’envisager les frontières et leur construction, en Europe et en dehors de l’Europe, sont 
également analysées. Elles interrogent les formes « d’exclusion » et « d’inclusion » des 
migrant.e.s dans les sociétés d’installation, reflétant parfois comme dans un jeu de miroirs la 
production d’anciennes ou de nouvelles inégalités sociales, économiques, politiques dans les 
sociétés de départ, dans des sociétés de transit, etc. Des questionnements sur les formes 
d’exclusion, de production de l’altérité, de mise à l’écart, de confinement de l’étranger co-
habitent avec des questionnements sur les dynamiques d’appartenance, d’inscription dans des 
réseaux, la fabrication de migrations inter/transnationales, bousculant les échelles du global, 
du local, du transnational, du micro, du méso et du macroscopique.  
 
De même, la création d’espaces transnationaux par les migrant.e.s favorise des circulations 
diverses qui changent les pratiques sociales, les organisations familiales, la manière de se 
situer dans la Cité, tout en produisant de nouveaux territoires. Au sein de ces nouveaux 
espaces sociaux se complexifient considérablement les significations, définitions et usages de 
bien des concepts de la sociologie générale, tels que statut social, mobilité sociale, 
appartenance(s), identité(s), tout autant que la dynamique des rapports de genre…  
 
La sociologie des migrations participe donc, de façon essentielle, aux transformations de la 
sociologie elle-même. La multitude de recherches portant sur les migrations révèle d’une part 
les transformations sociales, économiques, politiques des sociétés contemporaines des 
« Nord », des « Sud », des « Est » et des « Ouest » ; et d’autre part, la circulation des 
approches théoriques, des outils méthodologiques et épistémologiques travaillés par des 
chercheur.e.s venant de différentes disciplines. Elle participe également de la déconstruction 
de stéréotypes liés à la figure du/de la migrant.e. Migration, immigration, émigration, 
transnationalisme, globalisation, mondialisation, féminisation, politisation, ethnostratification, 
champ migratoire, mobilité, diaspora, territoires circulatoires, espaces migratoires, chaînes 
migratoires, expériences migratoires, parcours biographiques, etc., représentent quelques-uns 
des phénomènes et des concepts mobilisés pour en rendre compte. Car avec ces populations 
en mouvement, tout bouge. Les canaux de circulations de marchandises se multiplient, les 
marchés du travail se segmentent, se précarisent, s’ethnostratifient, les droits sociaux 



                            

 

s’effritent. Les réseaux familiaux s’étendent au-delà des frontières, ouvrant les champs des 
possibles, notamment des systèmes et langues d’enseignement pour les générations 
montantes. Des croyances religieuses, s’appuyant sur les moyens de communication (Internet) 
gagnent des espaces nouveaux, se transforment et mutent ; de nouvelles religiosités 
apparaissent et se diffusent localement, entrant en concurrence avec les croyances établies et 
opérant des conversions.  
 
Le Réseau Thématique n° 2  « Migrations, Altérité, Internationalisation » de l’Association 
Française de Sociologie s’est attelé depuis de nombreuses années à entretenir un espace 
théorique pluridimensionnel qui propose de travailler les différentes façons de penser les 
parcours migratoires et la production de l’altérité dans un contexte internationalisé ; et de le 
faire avec des approches conceptuelles souples et dynamiques, respectueuses du pluralisme 
scientifique dans la production des savoirs. Elles ambitionnent d’enrichir la réflexion sur la 
mise en regard de la sociologie des migrations, traversée elle-même par une diversité 
d’approches, et de la circulation des espaces conceptuels entre les champs disciplinaires des 
sciences humaines et sociales.  
  



                            

 

 
JEUDI 4 DECEMBRE 2014 

 
9h00 Accueil des participant.e.s. 
 
9h30 Introduction  au colloque par Catherine DELCROIX , directrice de DynamE//CNRS, 
Université de Strasbourg, Professeure de sociologie 
 
10H-12H45 PREMIERE SESSION: APPROCHES EPISTEMOLOGIQUES DES MIGRATIONS  
 
Adelina M IRANDA , Migrations féminines et ordre du genre, Maître de conférences en 
sociologie, HDR, LAVUE-CRH/CNRS, Université de Naples 
 
Lamia M ISSAOUI, Du paradigme des im-migrations nationales à celui des trans-migrations 
mondiales, Maître de conférences en sociologie, Printemps/CNRS, Université Versailles 
Saint-Quentin en Yvelines 

PAUSE – COLLATION  

Marc BERNARDOT , Mobilité, hybridité, liquidité: migrations et figures du contemporain, 
Professeur de sociologie, CIRTAI, Université du Havre 
 
DISCUSSION ET DEBATS AVEC LA SALLE 
Discutant.e.s : Stéphane DE TAPIA , Directeur de recherche au CNRS, DynamE/CNRS, 
Université de Strasbourg, Muriel Dudt , doctorante, DynamE/CNRS, Université de 
Strasbourg 
 

12H45-14H15 DEJEUNER 
 

14H15-16H00 DEUXIEME SESSION : FAMILLES ET TRANSMISSION  
 
Lena INOWLOCKI , Étudier les transmissions intergénérationnelles et les changements 
institutionnels : phénomènes difficiles à saisir et processus réflexifs dans la recherche, 
Professeure de sociologie, Johann Wolfgang Goethe-Universität 
 
Pascale JAMOULLE , Faire famille dans l’illégalité, Professeure d’anthropologie, Université 
de Louvain La neuve et Université de Mons 
 
DISCUSSION ET DEBATS AVEC LA SALLE 
Discutant.e.s : Elsa LAGIER , post-doctorante, DynamE/CNRS, Université de Strasbourg et 
Laura ODASSO, post-doctorante, DynamE/CNRS, Université de Strasbourg 

PAUSE – COLLATION  

16H15-18H30 TROISIEME SESSION : FORMATION , MOBILITE SOCIALE ET STRATEGIES 

EDUCATIVES  
 
Françoise LORCERIE , Pertinence scolaire des théories de l’ethnicité, Directrice de recherche 
au CNRS (émérite), IREMAM/CNRS, Université d’Aix-Marseille 



                            

 

 
Yaël BRINBAUM , Catherine DELCROIX , Stratégies éducatives des parents migrants et 
mobilité professionnelle de leurs enfants. Croisement d’une approche quantitative et 
qualitative, Maître de conférences en sociologie, Université de Bourgogne, Chercheure au 
Centre d’Étude de l’Emploi et Professeure de sociologie, DynamE/CNRS, Université de 
Strasbourg 
 
Maria K ONTOS, Biographical policy evaluation: educational policy and educational 
strategies in Germany, Senior Research Fellow in the Institute of Social Research, J. W. 
Goethe Universität Frankfurt am Main 
 
DISCUSSION ET DEBATS AVEC LA SALLE 
Discutant.e.s : Laurent M ULLER , Maître de conférences DynamE/CNRS, Université de 
Strasbourg et Elise PAPE, post-doctorante, DynamE/CNRS, Université de Strasbourg 
 
 
 

VENDREDI 5 DECEMBRE 
 
9H00-11H00 QUATRIEME SESSION : MIGRATIONS SUD-SUD, EST-OUEST, NORD-SUD. 
NOUVELLES PRATIQUES , NOUVEAUX REGARDS ? 
 
Catherine WIHTOL DE WENDEN, Les Nouvelles migrations, Directrice de recherche au 
CNRS, CERI - Science Po 
 
Ludger PRIES, Emergence of transnational pardigm in Germany and in the world, Professeur 
de sociologie, Ruhr-Universität Bochum 

Amélie LE RENARD, Occidentaux et hiérarchie de genre, classe et nationalité à Ryad et à 
Dubaï, Chargée de recherche au CNRS, Centre Maurice Halbwachs - PRO 
 
DISCUSSION ET DEBATS AVEC LA SALLE 
Discutant : Roland PFEFFERKORN , Professeur de sociologie, DynamE/CNRS, Université de 
Strasbourg 

PAUSE – COLLATION  

11H15-13H15 CINQUIEME SESSION : RESISTANCES, MOBILISATIONS ET ACTION COLLECTIVE  
 
Marie-Thérèse TETU-DELAGE , Sans papier, usages et évolution du droit, Chargée de 
recherches, Centre Max Weber/CNRS 
 
Olivier C LOCHARD , Enfermement, résistances : une approche de géographie critique, 
Chargé de recherche au CNRS, Migrinter/CNRS, Université de Poitiers 
 
Claudio BOLZMAN , La sociologie des migrations face à des processus contemporains de 
précarisation et de résistance à la précarité, Professeur à la Haute École en Travail Social, 
Université de Genève 



                            

 

 
DISCUSSION ET DEBATS AVEC LA SALLE  
Discutante : Anaïk PIAN , Maître de conférences DynamE/CNRS, Université de Strasbourg 
 

13H15-14H15 DEJEUNER 
 

14H15-16H15 SIXIEME SEANCE  : NOUVELLES FORMES D ’EMPLOI ET DE TRAVAIL   
 
Ursula APITZSCH , The paradox of transnationalization through “ethnic“ business: A 
European Perspective, Professeure de sociologie, J. W. Goethe Universität Frankfurt am 
Main 
 
Helena HIRATA , Repenser la division internationale du travail au regard du care, Directrice 
de recherche au CNRS (émérite), Cresppa-GTM/CNRS 
 
Andrea REA, Multiplication et précarisation des régimes des migrations de travail en 
Europe, Professeur de sociologie, GERME, Université Libre de Bruxelles 
 
DISCUSSION ET DEBATS AVEC LA SALLE 
Discutante : Albena TCHOLAKOVA , post-doctorante, Cresppa-GTM/CNRS, Dim Gestes  

PAUSE – COLLATION  

16H30-18H SEPTIEME SESSION : VILLES , FRONTIERES ET CITOYENNETE  
 
William B ERTHOMIERE , « L’aspect fugitif où la société prend ». Expériences de la 
coprésence et citadinités de marge (Neve Sha'anan, sud Tel Aviv), Directeur de recherche au 
CNRS, Migrinter/CNRS, Université de Poitiers 
 
Dominique VIDAL , L’expérience urbaine des migrants du Mozambique dans le 
Johannesburg de l’après-apartheid, Professeur de sociologie, URMIS/CNRS, Université de 
Paris 7 
 
DISCUSSION ET DEBATS AVEC LA SALLE 
Discutant.e.s : Daniel BERTAUX , Directeur de recherche au CNRS (émérite) DynamE/CNRS, 
Université de Strasbourg, Justine FAURE, Maître de conférences en histoire, DynamE/CNRS, 
Université de Strasbourg 
 
 
 
 
CONCLUSION DU COLLOQUE  
 
Mirjana M OROKVASIC , Directrice de recherche au CNRS (émérite), ISP/CNRS, Université 
de Paris Ouest Nanterre La Défense 
Laurent M ULLER , Maître de conférences en sociologie, DynamE/CNRS, Université de 
Strasbourg 
Smaïn LAACHER , Professeur de sociologie, DynamE/CNRS, Université de Strasbourg 


